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Interview

Libussé Novak
Nous aurons assisté çette année à la na18-'

sance' tardive de plusieurs œuvr·es clal?Siques.
Le public musical en est friand.

C'est aLnsi que, récemment, on nous si­
gnalait pour le 2 mars, à la Salle Chop,in, la
1re audition en France d'un double concerto.
en fa majeur pour viOlon et clmbale ne
Haydn. .

Nous avons rendu visite à la réputée pia­
niste Libussé Novak, qui a su découvrir oe.tte
œuvre inédite jusqu'à ce jour - œuvre
qu'elle va révéler au public parisien avec le
concours de l'e~cellente violoniste Lola J3p-
beseo. . •

Cette œuvre, nous dit Libussé Novak, est
une délioote composition, pleine d'allégresse
et de fmicheur, d'où n'est point encpre ban­
ni, comme chez Mozart, le souvenir du con­
oerto grosso, des sérénades et des divertiSse­
ments.
, - Peut-on la situer ?
- OUi, entre 1760 et 1776. La seule édi­

tion qu'on en possède et qui a paru à la
Cf Musikwissenschaftlicher Verlag'll à Leip­
zig en septenibre demie., uMl1se divers do~.
cumen:-.sse trouvânt à la Bibliothéque d'Etat
de· Prusse, aU'M~ National· de 8a.xe,.à la
Bibliothéque du ConservatoIre de Bruxelles
et à la Radio de l'Etat de Leipzig, cai lè ma­
nHScrit original d'Il.·coI1JCertoa été PeJ:'du.

-'- En sO!llIIle,l'œUVre a été reconstituée
. p'ar recoupement? .

- Pas e~!lictement. Le' manUSCJ:'i,t'le plus
" anci'en est celui de la Bibliothèque de Ber­

lin .. Il est éori,t avec soin, nous dit-on, mais
'COntiEmt cependant _des inexactitudes que
l'ol}.·a Ptt reçti.f!er à l'aide des autJ:'es doC'll-
):Il'ents. .,,' .:.'

.:....,..Sous quelle forme présenterez-vous ce
double eOI1JCerto? .-

-'- NOUsjouerons les deux parties concer­
tantes aù violon et au piano et sero~ a.c­
c-ompagnéespar uri double quatuoi' à cordés.
, Ces ren.seignements vous suffisent-ils ?

- .Ils !ntéresser-ont vivement, j'en ai -la
oonvlct~on, les .amateurs de· musique comme
1es pr9fe~ionneIs et le 2 mars sera, grll.ce
à vous, lolileda~é à retenlr dans l'histoire' des
'(J()ncertS pàrisiens,_ une g1'ande " première
~udition ". Quant à moi, je me réjouis d'a­
jouter à to~tes les qualités que je vo~ re­
DClP'ha'isSaisoomme pianiste, belle de ne pas
aller sw. les g.entiers battus. et de rechercher
avec cop,scienoe et amour les beautés 00­
"chées....même dep'Ws des siecles.

Pierre BRETON._


